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Adverbes de degres, de quantite et d'intensite
(Gram. §§604—612)

1. Remplacez les trois points par si ou aussi, tant ou autant:

Jo ivaurais jaraais era qu'uno formne put otre . . . bello. — II a fait . . . do
fautes qne vous. — J'ai . . . travaille" co printernps! — Cot enfant a . . . grand!
clopuls ces doux dernieres annecs que je lo reconnais & pome. — II y a . . .
d'occasions de s'instvuiro! — Lo moritc a pavfois dos charmes . . . puissanfcs
que.je cours par tout apres Ini (Molie.rfi). — Le nom do la vertai sert a 1'interot
. .. utilemcnt que les vices (La Rochefoucauld). — Janiais il no s'etait sonti
.. . miserable, . .. inutile, . .. petit gar^.on (Zola). — Rien no nous rend ...
grands qu'une grande douleur (Mussel). — II a etc" . . . amical ot . . . ouvovt
avec moi que le permet son caractere froid (Stendhal). — Je souffre .. . qne
je ne peux me relever (Sand). — Elle 6prouvait . . . de rancoeur qu'elle sou-
haita de niourir (Martin du Gard). — ... d'liommes, . . . d'avis. — Tach.cz
cl'en iau'o . . . — Je ne ponsam pas qu'il aurait . . . de pationoe. — Je oom-
prends qu'il soit fatigue, il a . . . travaillo.

2. Remplacez les trois points par beaucoup ou de beaucoup, da van cage
ou plus: .

J'aimais . . . le.s fltjurs autrofois, clib la malado on. soupiraiit (M&rimee), —
Vous promettez boauooup et doiinez . .. (Corneille). — Los fables do la Fon-
taino sont . .. plus celebrcs qiie sos autres ouvrages. — Rien ne d6rango . . .
"line vie que 1'amour (Mauriac). — Pauline prenait son parti . . . moi us facilo-
raent qu'ello ne !e disait (Qidt). — II le depasse . . . — Gardes, obeissez sans
tarder . . . (Racine). — II I'aimo comme frfire, sinon . . . — Tu mo haissais
. . ., je ne t'aimais pas nioins (Racine). — II souffle . . . — Voila co q\ie m'a
coufco ma mere. Jo n'en sais pas . . . (France). — Je vais . . . mieux aujourd'hui
qu'hier. — Vous avez beaucoup d'amis, mot, j'en ai , . .

452 • •



3. Traduisez en fran^ais les phrases suivantes:

Vas syn uz nepracuje tak dobre ako predtym. — J3akujem pekne. — Dnea
prS'i clwalabohu menoj ako veera. — Je vel'mi Bpokojny s tvojou pracon. •—
Chory sa dries UK citi omnoho lepsie ako vceva. — Zd& sa, z& ma- viac ako tridsat
rokov. — Mate veTa knih, ja ich vSak mam omnoho viaoej. — Pijete pviveTa,
nc'ida sa vain? — Sbc prills naroeny. — Vas otec jo prills prisny. — ToTko
som praooval tejto jcsene, ze si naoxaj potrebujem odpocinut. — Nemohla
vypovedat slovo, tak plakala. — Tofko je tu ludt, ae sa neda prejsi. — Ste
vel'jrii laskava. -- >Si vol'iiu liladny ? — Mozcs mi pu/Joat aspon desaf, korun? —
Opytajlo sa otca, vie o torn. viao. — Ta uloha me jo taka 1'ahka, ako si to
myslite. — Mam jerlnu ceruxu na/-vys, modern ti ju da£. — Nepracnje tollco,
ako jcho spoluziaoi. — Ten obraz bol taky pckiiy, ze som si nemoliol od noho
oci odtflniiiC.

Adverbes d'affirmation et de negation
(Gram. §§ 614—6Z7)

1. Distinguez ne rnarquant la negation de ne expletif et de ne appartenant
a la locution adverbiale de restriction n e . . . q u e , puis traduisez les phrases
en slovaque: <

Kile n'a quo v<ms soul; vous otes on cos lieux son pero, son epoux, son aaile, :

soy dionx (Ra-cine}. — Ges fleiirs dont la beaute ne s'ouvre quo la nuit (Vigny).
— Snr la route, on ivapercoit presque point d'hommes (Chateaubriand}. —
II ne fut point surpris, il ne hata pas sa marche, il .ne pressa point sos mouve-
ments (Maupassant). — La question so posa sur moa lovrca autrement quo
jo nc raurais voalu (Proust}. — H ue me rcstait plus qu'a avcrtir ma gouvcr-
nante (France). — Rien ne compte a ses yeux, rien n'existe cjue son amour
(Mauriac). — Ellc nc se montra qu'a 1'heuro du dejuaner (Ma-upassani). —
Jo doute qu'il no vicnnc. — Jo vous connais Vjicn micux quo voxis nc lo croycz.
— Le calme de la stcp])e n'cst plus troub!6 quo par Ic hurlemcnt dos chions
et le henuissement des chcvaux (Merirti&e). — Nous partirons cet apres-
midi, a moins qu'il no pleuvc. — Ke pai'S pas avant quo tu n'aies terrnine
tes devoirs soolaires. — Je ne sals quo penser do cctte affaire. -~ On ii'en
pit que d\ bien. — EmpSckez que cet enfant ne joue avec des allumettes.

I

2. Remplacez les trois points, quand il y a lieu, par nc> joignez-y pas la
ou c'est necessaire et traduiser les phrases en slovaque:

11 eraignit, en la voyant, quo son imprudence . .. lui contat oher (Mussel).
— II d6tala a boutes ja^nbos, uomme s'il avait peur qu'on . . . le poursuivit
(Holland). —• Je me plains de rnon sort moins quo vous . . . pensex (Racine).
— La vie est plus simple qu'on .. . le croit. — II n'y a personne iei qui . ..
le sachc. — 11 n*est si petit mebier qui . .. nourisse son. maitre. — Tout ce
qui reluit . . . ost or. — Ne voyons pas 1'affaire autremeut qu'elle . . . est.
— On est sou vent malheureux parce qu'oti ... a voulu suivro los bons conseils.



— Avez-vous pour que je .. . vous i'asse des reproches1? — Je . . . cesse de
vous lo repe'ter. — J'ai peur que mon heros . . . vous paraisse etrange (Mussel).
— II s'en fallut do bien peu qu'il . . . r6ussit. — Je 1'ai appolc, mais il . . .
m'a repondn. — Si 30 . . . me trompe, jo 1'ontends arriver. — Prevenez-lc-
avant qu'il . . , soit trop tard. —- Je . , . puis vous le dire.

3. Traduisez en francais les phrases suivantes: :

Nevics, f;i Pavol pride na soliodzu1? Tstotne pride. — Ghcete to skusifi?
Ano, skusim to. — Rozhodne sa Peter iaC aajtra na skuSku? — Axda sa roa-
hodne. — Ncrozumel si ofcay,ku£ Ale auo, rozumel som ju dobre. — Nie,
dues ho neprijmem. — Prides zajtra k n&m? Nie, myslim, ze nie. — Bobi to
K nutnosti, a nie preto, ze sa o to skutocuo zaujima, — Nepochybujem, ze>
sto cliory. — Zajtra nepridcm. — Hovori leu po frauciizsky. — Bojim sa,
zo Ickar pride prilis neskoro. — Dajtc si pozor, aby vas tarn neoklamali. —
Neodv&gil sa vstupit. — N«viem, oo teraz robit. — Prisahal, ze uz nikdy
viac ncbudc fajcit. — -lc dues rano chladiio? Nie, vobcc aie. -- Urobil to
nechtiac, nie limyselne. — "Plaal soui. ti uz dva listy. V6bec si ini na ne ne-
odpovedal. — Story otcu UK novladze chodit. Z domu vobcc nevychadza, —
V poslednych. dnoch som ho vobec nesti-etol. — Je mcnoj sikovny, ako som
rnyslel. — Upozorni ho, skor nez bude ncskoro. — Bojis sa, /.e pride (aepride)'
— Neodvazii som sa ho prerusiC. — Ni6 mi pre vas neodovzdal. — Uz ty'zdeu
noprsalo. — Ostancm tarn iba ohvil'ku. — Nikdy ostc nobol v Pari'/.i. —- Ne-
mam. xiadnu chxit 1st- dries clo kina. — Mo] brat ma len sestnast rokov a \yL
fajci. — Pozua vas lepsie, ako si myslite. — Boz namahy clovek nie nedocieli.
— Neuiam obavu, ze zabudnes na moju radu.

Place des adverbes
(Gram. §§ 628—629)

1. Quelles rerharques faites-vous sur la place des adverbes dans le&
phrases suivantes?

Lcs matelote etaient' repajidns p^le-molo sur lc tillao: nous ctions toils de-
bout (GhateaubriaAul). ~ .U est beaucoup plus de inimiit (Duliaynd}. — T^e
chomin de for rnonto beaucoup, mais graduellemcnt, et Ton croit toujours
rester en plaine (Roll-arid}. ~- Le vicux travailleur travaillaiL luntement, en
silence, saris efforts inutiles. — Quand il pleuvait trop fort, oia quo le soleil
piquait trop dur, il se r6fugiait sous les eliencs (Bazin). — Tl a boaucoup
soxirTert. — II a- 616 inrauniont plus rapidc que moi. — Enfin, grace aux dieux,
j'ai moins d'lin enncmi (Corneille). — Soit boni, pauvrc eni'ant, tetc aujourd'hui
glaceo (Hugo). — Point de pain quelquefois et jamais de repoa (La 'Fontaine). —
Jamais ie temps ne me dure (J^amartine). — J'aimais travaillor bien, j'aimais
travailler vite, j'aimais travailler beaucoup, et qviand j'avals bien travaillc,
ma grand-mere et sxu'tout maman me faisaient des compliments dont j'etais
delicieusemenfc henreux (P&guy). ~ Cette sorte de jcu dedaigneux m'avait
einu. singuliercinent. — Un navire y passait rnajestueusenieiit (Vigny). —
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